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Cette fiche biographique a été rédigée à partir de documents identifiés et consultés dans les 
archives du Service historique de la Défense (SHD) sur les sites de Vincennes, Caen 
(DAVCC) et Pau (CAPM). Parfois lacunaires, ces sources écrites indispensables pour le 
travail de l’historien peuvent toutefois présenter des données contradictoires. Il peut en 
résulter des différences d’orthographe (noms et lieux) et de dates qui seront précisées en 
notes de bas de page.  
 

 Eléments bibliographiques 
Né à Mustapha (Algérie), le 5 avril 1895.  
Tué à l’ennemi à Mourzouk (Libye), le 11 janvier 1941.  
Compagnon de la Libération à titre posthume par décret du 31 janvier 1941.  
Déclaré « Mort pour la France », le 29 mars 1947.  
 

 Carrière militaire et campagnes  
Engagé volontaire au titre du 1e régiment de Spahis comme 2e classe, le 24 septembre 1914.  
Passé comme sergent au 6e bataillon de tirailleurs sénégalais (6e BTS) le 17 décembre 1915 
avec lequel il commence la guerre contre l'Allemagne. 
Nommé sous-lieutenant le 22 décembre 1918, passe au 112e BTS le 15 janvier 1919, puis au 
4e régiment de tirailleurs sénégalais (4e RTS), le 1e avril. 
Poursuit sa carrière au Sénégal, en Mauritanie, au Sahara et au Soudan.  
Promu capitaine le 1e janvier 1928. 
Sert au Maroc en tant qu’officier des affaires indigènes et commandant d'une harka de 
partisans, de 1932 à 1936. 
Promu chef de bataillon le 25 juin 1936 et affecté au 24e RTS.  
Affecté au régiment de tirailleurs sénégalais du Tchad (RTST) le 24 mars 1938 avant d’être 
promu lieutenant-colonel, le 1er septembre 1940.  
Dès l'armistice de juin 1940, le commandant d'Ornano adhère à la France Libre, entraînant 
avec lui de nombreux officiers et soldats. Le 18 août 1940 il rejoint le colonel de Larminat à 
Léopoldville avant de gagner Fort-Lamy avec René Pleven et de participer au ralliement du 
Tchad à la France Libre, le 26 août. 
Promu lieutenant-colonel le 1er septembre 1940, il devient l'adjoint du colonel Marchand 
commandant RTST.  
En décembre 1940, venant du Cameroun, le colonel Leclerc se rend au Tchad sur l'ordre du 
général de Gaulle comme commandant Militaire des territoires du Tchad et pour porter la 
guerre en Libye. Le lieutenant-colonel Colonna d'Ornano apporte au colonel Leclerc pour la 
préparation de cette offensive son concours. Dès le 2 janvier 1941, il donne ses instructions 
pour l'attaque de Mourzouk. Colonna d'Ornano revendique et obtient l'honneur d'être le 
premier à attaquer l'ennemi italien.  
C'est au cours de ce combat que Jean Colonna d'Ornano est tué à l’ennemi, le 11 janvier 1941. 
 

 Décorations et citations  
Officier de la Légion d'Honneur. 
Compagnon de la Libération - décret du 31 janvier 1941. 
Croix de Guerre 14/18 (4 citations) 



Croix de Guerre des TOE (2 citations). 
Médaille de la Résistance avec rosette. 
Croix du Combattant. 
Médaille Coloniale avec agrafes « AOF » et « Maroc ».  
Médaille Commémorative 14/18 (Syrie). 
Officier de l'Etoile Noire du Bénin. 
Officier du Nicham Iftikar (Tunisie). 
Officier du Ouissam Alaouite (Maroc). 
 

 Mémoire 
Son corps devait reposer à Mourzouk jusqu'au départ des troupes françaises. Sa dépouille fut 
d'abord ramenée à Alger (le 10 décembre 1956) puis de là en Corse où elle arrive le 20 
décembre 1956, à bord de l'escorteur Guichen, pour être inhumée à Ajaccio. 
Donne son nom au cours d’élèves aspirants de la France libre à Brazzaville en janvier 1941, 
qui prend le nom d’école Colonna d’Ornano.  
Une rue de Paris (15e) et une avenue à Ajaccio portent son nom.  
Un réseau de résistance, le « maillon d’Ornano » à Gap, prend son nom en hommage.  
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